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N 1chaMbre a louer

Plusieurs chambres avec pensi- > 
on si désirée, pour le lie riiai. Au$ 
si chambre p^ir petits ménages. | 
Pour plus d'infîhHjtJons s’adres 

nska.

AS

Gaston Chambru7instru:
-%

■

A~bser au Bureau, du Mf 
493-2fs-29 mars / ïGrand Roman Canadien Inédit 

Par Ji.-F. SIMON
Québec est la* 

plus originale, B 
toutes les pr° Д 
fédération Ca^H 
ritoSue annive^U 
sous peu. La t*| 
oeuvre graud1*! 
vue * économie* 
naturelles soi ^ 
offrent de greM 
industriels ;
l’un dcs plus* VOUS 
ses ports co«№: , ’
mieux outillf Une boru 
landes, de 1
ficEldee703j^usVt?5fldent — avec
moitié de c*PP=A^lçCtrique OU pei- 
780 milles pne et Yiseaux — pour

SSÏÏÏ *£%? ,*w taet del” P/°m№ « le pin 

le plus dejûeIle; *ue vous ayez ja 
iUtue. Sham 
et] message 
ф désirez!

Salon Pa

U
11

<5Л ^
^agents demandes

Si vous voulez avoir in com­
merce établi au printemps vous 
i apportant de $40. à $75.00 de 
profits par sèfneme sans aucun 
risque, assurez-votl^dts mainte­
nant la grande LigfflJ Watlfins 
avec territoire réserveS. Détails, No. 10 
fournis sans obligation. \
The J. R. Watkins Çp. Dept, 29 
379 Craig Ouest, Momtréal.

! 18l-5fs-22 mars.

Tous droits réservés, 1926, par Edouard Garand/l52 
v Ste-Elisabeth, Montréal, P. Q., où l’on peut se procurer ces 

volumes au prix de 25c, par la malle 30c.
Г

uivant! •V
ГС Médecm-C- tait son coeur et son cerveau. Il 

eut préféré des réproches amers, 
au sanglant laconisme de cette 
réponse méprisante.

U ne pouvait rester sous le 
coup d’un tel jugement ; fiévreux 
il couvrit des pages de sa protes­
tation ; non il ne voulait point 
être dégagé; elle seule était li­
bre de songer à d’autres liens ;!ui, 
n’aurait jamais d’autre fiancée, 
quelle dût être la longueur de l’at 
tente.

Pour toute réponse, il reçut 
une petite boite cachetée. Elle

y MiIV
Dr.ion stem ! FIDELITE

Une dernière tâche lui restait à 
j accomplir : la plus pénible, Ma­
rie-Jeanne et sa mère devaient 
être instruites par lui, des motifs 

J qui l’empêchaient de se présenter 
au rendez-vous, qu’li avait fixé 
à ’automne de cette même année. 
Bien que la veuve Bellaire n’eût 
point accepté l’engagement qu’il 
prenait, Gaston avant de se re­
tirer, avait maintenu sa promesse 
formelle et Marie-Jeanne, il en 
était sûr, -comptait sur lui.

Les événements semblant se 
complaire à donner raison à la 
prudente veuve, il importait que 
Gaston lui persuadât, én dépit 
de la lettre de son père, qu’il lui 
envoyait, que Marie-Jeanne de­
meurait fiancée et qu’elle serait 
la seule affection de sa vie.

Et le* phrases se pressaient, tu 
multueuses, sous sa plume, arden 
tes, fiévreuses, implorantes, per­
suasives, tandis qu’une peur le 
hantait: celle de n’être pas 
pris......
près, arrivait la réponse qu’anxi- 
cusement attendait et redoutait 
son âme.

■fl
Méde chaise et 

biey^ d’expérience
TERRE A VENDRE

75 arpents de teht 
tin Sdg. Prix: $5,< 
conditions. S’adresse! à^twk. 
Bourgoin, Grand Sailt, N.-B. 
474-4fs-15

LE TEMPS PASSE.
FIN DU CAREME

St-Baiitué à Mar j 
Sç. Bonnes *••••••
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A LOUER
fuer à bon- A.-MTerre et bâtisses 

nés conditions, à la Rivière-Ver­
te, près de l’église. S'adresser à 
Mme Amélia Fisher/ LiniSjone, 

Maine.

contenait la bague des fiançailles, 
accompagnée de ce seul mot, d’u­
ne écriture tremblée : “Adieu 

Ce dernier coup, qui l’atterra, 
faillit etre fatal à sa raison — les 
extrêmes se touchent — et le 
meme instant fut bien près de 
voir dans son coeur succéder la 
haine la plus invétérée, à l'a­
mour le plus fort et le plus sin- 
cère„.. Les plus noirs soupçons 
I assaillirent. — Hélas! .. s> a- 
vait pu connaître le drame silen­
cieux qui se livrait là-bas, au 
"Val de la Pommeraie”; il aurait 
rougi des soupçons injurieux qui 
flétrissaient l’aimée.

Mais le déception l’aigrit : une 
revolution s’opéra dans son âme 
desemparée. Oui, il serait ingéni- 
euH; 1'in£rate verrait le sacrifice 
qu il avait consenti pour elle, n’ê 
tre pas le fait d’une illusion pré- 

C’était tout !.._ Marie-Jeanne a- Siirllptiicuse ; il serait ingénieur 
vait pu lui aufôyer cette lettre Puisqu’elie avait dédaigné le mo­
de rupture,«^ans le moindre mot “este contre-maître, qu’il demeu- 
de restriction ni de réserve pour ral* Par amour pour elle, 
l’avenir?.... Avec une ardeur fébrile, il s’a-

Jamais de sa vie, il n’avait con- c^arna aux études qui devaient 
nu plus simple ni plus cruel ins- PreParer sa revanche, 

i . ... . #-er P°ur ™ai- trument de supplice, que ces quel
ion à la ville ouVerre à la cam- ques lignes, jetées là, sur cette 
•agne. b adrcsse/V Charles Cas-, feuille, devant 

-iguay, St-Jaca: eV N. B.
T>2—j.n.o.-7o. f \

ous

495-36-29 mar

№ FRAISPaul Soucy, prop. 
Vôisin des théâtres.

CHALET A VENDRE
A Notre-Dame-du-Lafc Témis- 

couata, joli chalet, bâxi sur le 
bord du lac, endroit tiittoresque. 
Eau courante, etc. Aujtricte prix 
coûtant. Clef chez 
Dubé, marchand, tou 
conditions, etc, s’adrfsseX à Fre- 
nette & Beaulieu,/ Riviâre-du- 
Loup, Comté de/ Tém isertpata, 

î»5-5fs-22mars

Céleri y— Tomates Panais — Laitue Etc.
AvocatFRUITS AîberV / Pommes —- Oranges — Bananes

Nous avons toujours la meilleure qualité d’épi- 
ie, parce que nous ne vendons que les meilleures* 
irques reconnues. \

. Ludger 
irès. Pour

f
Avoc"l

corn-
Moins d’une semaine a-t

Bures
Voisin

Edmimc
Souvenir* Mortuaires

Livraison à — Téléphonez à 81.P. Q.
U
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passèg 
vactètr,- 
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.live 
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Madame Bellaire lui faisait é- 
irire de la main même de sa fille.

“—Vous êtes libre, soyez ingé­
nieur. Accomplissez le voeu de 
votre père. Nous prierons pour- 
vos succès et votre bonheur?

ON DEMANDE
Un voyageur- 

avec expérience J.,J. DAIGLE
V EDMUNDSTON, N. В.

^oboaoooooooooooooooooooooooooo(wqTfffTp,

on / solliciteur 
kilts la vente 

d’automobiles, parlà/t les deux 
langues, pour travail 
S’adresser immédiate 
J. Clark & Son Ltfd, É 

ton, N. B.

Collection
J.-A.

ns la ville 
^nt chez 

unds- 
4/9-2fs-25mars

Juge de 
miesaire 
SpéciaUt 

compti

ST-JACl

Vos Parents et Amis 
penseront àlï1 OOCf.

V05 Chers Défunts 7 К.У' h
aliser vos es|5eiiences?

—Oh!.... Mkman!.....
Marie-Jeanne.

A Vendre
Les propriétés de Jean Cas- 

tonguay d’Edmuo/ston sont à 
vendre ou à éc

11c société chois’e et cultivée, il 
!' mit les avantages d’une bibli­
othèque bilingue, fournie et vari­
ée: des salles de jeu y étaient a- 
ménagées avec un restaurant as- 
st-ssible à toutes les bourses. - 

Centre de récréation et d’amu- 
cenu m pour les uns, de dépenses 
pour d’autres, :i fn-ruiasait par 
des conférences périodiques une 
і cca: on de dév “oppement intel­
lectuel aux jeunes gens désireux 
de préparer leur future carrière. 
Gaston Chambrun fut de ces der­
niers.

protestaSi vous leur distribuez de* 
cartes mortuaires qu’ils pla­
ceront dans leur livre de 
prières

Nous pouvons vous impri­
mer différentes qualités de 
cartes mortuaires dont les 
prix conviennent à toutes les 
bourses.

t \

—II, te parle d’attente!.... cer­
tes, Ц est de bonne foi, mais ja­
mais, dans son état, il ne pourra 
assumer la' charge de nos deux 
existences ; puis tu connais les 
désirs de son père. Qu’il ta sache 
perdue pour lui; il travaillera, 
sera ingénieur et en épousant la 
jeune personne que son père lui 
destine; ramènera le bien-être 

. ,. . murmurer contre la volon dans s* famille ; si tu aimes Gas- 
edivme, Marie-Jeanne, sur qui ton, prouve-le lui er. faisant.de ta 

retombait je poids de leur double peine, la source de ton bonheur • Touiasant H..
vaillante fille avait tu auras alors la noble consola- redans lë milieu і^тапГЛ"

1 j , P e ePreuve. Son amour fi- tion de le savoir heureux par toi. deux langues officielles du Глпя 
è*Lr* St2Utcnu d’une «ecrète Marie-Jeanne se leva gmndie. ^ avec éfle a »nce r, -" 
espérance.- le „tom de Gaston . -Mère, dit-el'e, vous serez con lieflui ршсигаоІиЛ W
tfuTmm "aVait тІ8 £n ї^то0пРі^Є>СІЄ,-РОиГ sions%CeCrvënifUdansUndeesTs:

Irak dënîaarilîî'où e,ëeUavaCitrern" \dominan’ts e‘ trop souvenl adver- 

cu le salaire АІ ë • a ? t Г A,ors, sous la oictee de sa me- ses du pays: Français et Anglais
labeur, sur le seuil, Tav^U en phra'"6 ЧиГГе îibTrait Мп”к l’abb'^'T”* If” con8eils de 

—Marie-Jeanne, viens me lire cret, elle gardait danf un<médаі|Є * ‘"omphe de la bonne cause, il5. “f .-Tîa æsinittsi ■
, Une-lettre! c’était presque un dresse du biemaîmé ën^vLatl 6 maudit f^m^tationou 
événement au logis de laVeuve ensevelie sous le pâpkr quelk de «ÏÏSÏÏ a,dv?rsaires
Au premier coup d’oeil Marie- scella de cire - re f.irJif L.- * sall,an8ë?c de sa religion ma-

4SST& SrStiA-déchira 1 enveloppe : une double ? W confercnce 9u'l!
feuille s’en échappa: la lettre du V ntitnla courageusement: “Du
fiancee et celle de son père Gas AU CLUB MCDONALD nmintien de 1 alangve françaiseшшшшheur voulut mVellL tnmh .ma : j"ent son regiement de vie durant compétence en la matlè're ' 1«

EfitlrEliiE
d’aller àu bout des deux S2 R°ur,.! H.rc“PatI°h de ses Ici- sieur de Blamon qui l’avait horo

plot’sf,dîilla"tfef'eec°uée ^ s™’ iou^'hui, se’s htures ****'»*■

^ес^ГГагтеа\іІЄ5£РаЛС,,ЄГ 11 ne cn>t Paf cePendant.dev6i, ne г^ШегопТрГ,0

srsrSarr■ = srx
Appuyantlâ a , №•“ temps ct 'Миє™, droites et sÜëcères

__u ’ - Fréquenté surtout par la feu- Messieurs H4hi ♦ , йЇиХі î
à la i olontz Hntn”0Un^tt0ns n,,ua üe”Se ais£e ** mstru'te. d-> dix- rateur Avant de e * ,et,-ne °* 
rni] .. nt<5 deP,eu- Gaston n’c.-ir huit à trente ans, le club Mc Do vous nrflmière.nf t
coeurbàvaqnteni “M’ SrU-rpr,S ton nald Pratiquant un libéralisme français au Canëdë 
de të’ qud Im fut nertr.is Peu commun, ouvrait ses pertes èmement de lit' 
toi il sn?ff"Cr S°? nom Comme a ,0.us indistinctement, sar.t ac- maintenir j. veux 
Fn п1Г ІЄ:,8а !e‘tre en fait foi eeption de races, de langues ті НИ& vcux vou*
nue SIB#*!!» ^VtabH^dans

Architectes* * *

Que s’était-il passé à Saint-
Pla=,de?..... -, Ça lettre de Gaston
y était arrivée, alors que la cé­
cité ‘redoutée de Pauline Bellai­
re avait à jamais clos sès yeux 
a la lumière et immobilisé ses m- 
fatiguables mains de couturière.

ses yeux, et por­
tant en souscription, ce nom na­
guère magique : Marie-Jeanne ! 
Sans doute, elle n’avait. . pas agi
ainsi, que sous l’inspiration de Ta 
dictée de sa mère. Mais sa foi en
lui, était-elle donc si fragile?.....
Quoi J...... elle lui ordonnait d’ê­
tre fils soumis, jusqu’au, renie­
ment de leur rêve?......Elle le don
naît à une étrangère Elle es­
timait son coeur bien méprisa­
ble, ou alors, jamais elle ne I’a- 

I vait aimé !.... Une tempête assaii-
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COUTURE —\BRt)DERIE 
CORDONNERIE 

—Bon Service VyTout—
Chaussures rép-iréesVet livrées à 

dottiicilaX

Maxime ВегцЬе
E lmundst/n, N.-B.

PENSION
pemande. no. —.hcatillons 

I ’ et les pii*. Sans ose/
LE MADÀWASKA A.l

Edmundston,................N.-B.
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de carbone et les minéAux s’y trouvant ex 
5>.a mj* perte. La [Quaker Dairy Ra3 
digère facilement et s'asàimile vite. /
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S ant les minéraux 
me, les hydrates 
ment balancés, il 

n (ration laitière) se

7avec des rations laitières, 
euve que la Quaker Dairy 

„„de lait. Suivez leur exem- 
,p,^rce^3R.eUe es* séchée au four. Des

LE maximum de
X Vous ne sauriez composer
' même en ayant tous les ingré- 

des renseignements sur vos pro-
i&ToSXS? "■* «ratuite-

sS6» tb$ë!™«Vl’expérimente

Ration (ration laitière) a 
pie. Faible contenu liqui<
ЙівйЙ
nn aussi bon mélange alimen 
dients. Demandez-nous, par 
blêmes d'alimentation. Les 
La Quaker Oats Company, :

S :1fourni la 
roît l'affl-
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XmiJg* Schumacher Feed Vnourriture Schumacher)
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Chez les Principaux Marchands
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